
Du plus loin où je remonte dans
ma mémoire, c’est par ma g rand-
mère maternelle que j’ai entendu par-
ler de Dieu pour la première fois.
Dieu, un Père qui nous aime, qui met
près de chacun de nous un ang e
g ardien qu’elle m’apprit à prier.
Dieu a envoy é son F ils Jésus pour
nous aider à vivre comme Il voulait.
Mais c’était surtout une dévotion au
« Petit Jésus ».

Au catéchisme, avec une Auxiliaire
du Sacerdoce, j’ai découvert la vie de
Jésus par des passag es d’É vang ile,
comment Il nous apprend à reg arder le
monde et à l’aimer comme L ui.

Avec mes parents, respectueux de
la relig ion mais pas ou peu prati-
quants, j’ai puisé des valeurs de tra-
vail, d’honnêteté et de solidarité qui
sont toujours ancrées dans ma vie. 

A 15 ans, avec l’entrée au travail
professionnel, j’ai rencontré la JO CF 1

qui a forg é en moi une expérience de
réflexion en équipe, en référence à
Jésus-Christ, un ami, un frère présent

sur ma route et sur celle des jeunes
travailleuses.

De là est né le désir de consacrer
ma vie à Jésus-Christ pour le faire
connaître comme je l’avais moi-même
découvert. J’ai franchi une nouvelle
étape en entrant chez les Auxiliaires
du Sacerdoce à Paray  le Monial,
depuis un peu plus de cinquante ans
maintenant.

Dans les années de formation pour
apprendre à vivre en « Auxiliaire du
Sacerdoce », je me suis laissée pro-
g ressivement imprég ner de Jésus-
Christ que je découvrais plus intime-
ment par l’étude, la lecture de la B ib le
et surtout par la prière. Son amour
pour son Père, pour les hommes ren-
contrés sur sa route, sa vie donnée
jusqu’à la mort, me b ouleversait.
Alors se creusait en moi le désir de
mieux connaître Jésus Prêtre nous
associant à sa mission par notre sacer-
doce b aptismal. E ntrée plus avant
dans ce my stère d’Alliance, dans la
découverte de son Cœur Sacerdotal,
me disposait petit à petit à L e révéler
autour de moi.
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1 Jeunesse ouvrière chrétienne féminine.



Ces découvertes se sont concréti-
sées dans l’engagement apostolique,
notamment par la catéchèse des
enfants pendant plus de vingt cinq ans
de ma vie active dans les différents
lieux où j’ai été envoyée. J’ai tou-
jours été impressionnée par le regard
des enfants qui attendent une Parole
et vous pousse à vivre en vérité ce
que vous annoncez. Cette mission me
permettait aussi de rencontrer les
parents et de mieux connaître leur vie
familiale, professionnelle et sociale.
D’une manière ou d’une autre, j’ai
toujours essayé de témoigner de la
place que tient Jésus-Christ dans ma
vie et de partager son Amour avec
chacun. L’attente et le service des uns
et des autres ont été pour moi appel à
témoigner de ce qui m’anime et me
fait être ce que je suis.

Puis, j’ai été envoyée en travail
professionnel, d’abord à mi-temps,
puis à temps complet. J’ai retrouvé
mon emploi de secrétaire. Pendant
près de quinze ans, j’ai cô toyé
des collègues, des militants, le plus
souvent loin des préoccupations
d’Église, occasion de rester vraie
avec mon choix de vie, mon engage-
ment pastoral de suivre le Christ
dans une place de service. Des signes,
des témoignages encore aujourd’hui
sont révélateurs d’une réponse récon-
fortante.

Avec le temps de la retraite, un
service de Congrégation m’a été
demandé pour la communication entre

nous. Je reçois une grande joie dans
ce don par le partage et l’attention à
chacune.

L’amour du Christ et la vie en
conformité avec ce qu’Il me demande
se creusent au long des années. Ce
travail d’approfondissement se
réalise aussi au cours des temps de
prière, des retraites annuelles où telle
parole d’Évangile prend sens et vie.
U ne conversion s’opère lente-
ment mais sû rement avec le désir
de mieux servir et révéler Jésus
Christ en me libérant. Cela se
construit au cœur d’une offrande
partagée en communauté, car
nous avançons ensemble sur le che-
min du Christ mort et ressuscité.
L’Eucharistie est notre plus fort lien
d’unité.

Maintenant, à N anterre, j’essaie
de rester fidèle et disponible, dans
l’accueil quotidien des peines,
des difficultés, des efforts des gens
du quartier pour mieux vivre en-
semble. En communauté, nous
essayons d’être une présence dis-
crète, mais active, au cœur d’une
cité difficile.

Toujours offerte à la nouveauté
du don et de l’offrande, notre vie
d’Auxiliaires puise à la source du
Christ Prêtre « sa force et sa durée »,
selon l’expression de Marie Magde-
leine Galliod.

Jeannette V anzella, Nanterre
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